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Revues

Allgemeine Schweizerische Militär¬
zeitschrift, N" 1, 1990

Quel avenir peut-il y avoir pour une
conception de defense generale vieille de vingt
ans? Force est de reconnaitre que cette idee
de repondre ä une guerre totale par une
defense totale, alors des plus novatriees, n'a
pas trop mal resistc aux avatars du temps.
tel ce national-pacifisme qui a obtenu une
reconnaissance formelle lors d'une votation

aussi malencontreuse que recente. Le
professeur Spillmann, specialiste de la
question. estime que face aux nouveaux
dangers: asymetrie des zones economiques
el du dcvelopement demographique.
problemes ecologiqucs. dependance toujours
plus marquee de nos societes de technologies

complexes, sans compter la crise des
valeurs qui nous touche de pres, le concept
tient bon. el sc prete sans trop de difficultes
a une amelioration. Dans ce cadre. l'armee,
dont le röle de composante militaire ne peut
etre remis en question. offre un potentiel de
moyens et d'organisation permettant le
traitement rapide de situations extraordinaires,

comme les catastrophes naturelles.
La creation d"un office permanent charge
de l'evaluation en continu des situations
contlictuelles et permettant de prendre ä

temps les options necessaires serait egalement

bienvenue.

Ejercito, N" 559, decembre 1989

L'importance de la composante aerienne
du champ de bataille moderne rend necessaire

une bonne maitrise des instruments
meteorologiques. II va sans dire que le
temps exerce son influence ä tous les echelons

d'une armee. Le commandant Valero,
apres avoir passe en revue les differents
laeteurs meteorologiques importants. visi-
bilite. vent. preeipitations. lemperature.
humidite et tempete, fait le decompte des
moyens ä la disposition de l'armee de terre
pour l'etablissement de predietions ä court
et ä moyen terme. II s'agit essentiellement
des services competents de l'artillerie.
auxquels peut s'ajouter l'activite de patrouilles
de reconnaissance cn zone ennemie. Le
recours aux services de l'aviation et aux Ser¬

vices civils est utile, mais limite l'autonomie
et la flexibilite des chefs de l'armee de

terre qui devraient pouvoir disposer en
nombre. pour leurs prises de decisions, de

moyens adequals permettant l'etablissement

de predietions d'au moins vingt-
quatre heures.

Protection civile, N° 11-12, 1989

S'il est un canton modele cn matiere de
protection des biens euturels. c'est celui
d'Argovie. L'organe de presse de la PCi
donne la parole aux responsables argo-
viens, riches d'une experience de vingt
annees en la matiere. Trois cents personnes
sont pretes ä intervenir pour proteger lcs
trois mille objets recenses. Dix abris speci-
fiques ä la protection de ces biens ont dejä
ete eonstruits. Mais le plus remarquable
reste l'esprit qui sous-tend cette entreprise.
celui d'un reel attachement des Argovicns ä

leurs richesses historiques.

Defense nationale, decembre 1989

Alors que la glasnost est entrec dans les

moeurs. la perestroika. note J. Klein, sc
fraie plus difficilement lc passage. notamment

en matiere de defense el de desarmement.

Les responsables civils sovietiques.
crise economique oblige. la meme d'ailleurs
qui est ä l'origine du nouveau discours
politique. ont repris le contröle des militaires et
prönent une nouvelle doctrine. celle de la
defense süffisante. Les forces armees
doivent etre reduites ä un niveau oü elles soient
incapables de mener des actions offensives,
tout en restant aptes ä assurer la defense du
territoire. Rclevons au passage que cette
redefinition du röle des forces armees
souligne le caractere essentiellement offensif du
PA VA... Les manifestations de cette nouvelle

pensee. qui abandonne le recours ä la

guerre nucleaire et aeeepte la prevention
des guerres plutöt que leur preparation. ne
sauraient nous faire oublier qu'au niveau
operatif. rien n'a encore change. La contro-
verse fait en effet rage entre ceux qui
prönent la dissuasion au lieu de la parite. et
ceux qui craignent une remisc cn cause de la
defense. Et puis. ce discours ne servirait-il
pas ä masquer une modernisation de l'outil
militaire sovietique?
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Le debat sur la securite ne se limite d'ailleurs

pas ä la seule Union sovietique. L'Europe

participe ä son tour ä la discussion. en
se dotant de ses premiers instruments legis-
latifs cn la matiere. L'Acte unique. entre cn
vigueur il y a trois ans. reconnait ä la
Communaute le droit de traiter de diplomatie et
de securite. Apres l'Europe des industrics.
celle des armees? S'il y a consensus,
souligne D. Colard. pour la creation d'un pilier
europeen de l'OTAN, on est encore loin de
sa realisation.

B. Guillcrez fait quant ä lui la nique ä

tous les analystes privilegiant lcs blocs sur
le fait national, en nous rappelant que lc
reveil national actuellement en cours ä l'Est
est salutaire. On ne peut en effet aboutir ä

une Cooperation en voulant abolir ces
eneeintes naturelles oü sc sont aecumulees
l'energie des peuples et leur memoire, ce qui
etait la politique des blocs.

Military Review, novembre 1989

Lcs generations ayant connu la guerre
passent l'une apres l'autre ä la retraite. et les
Etats-Unis s'inquietcnt de la releve de leurs
cadres et des problemes d'instruction qui en
decoulent. C'est ä la fois foccasion de sc
pencher sur l'histoire et de tirer lc bilan des
realisations actuelles. Mais qu'est-ce, au
fait, qu'un chef? La major Otis tente. une
fois de plus, de repondre ä cette ctcrnelle
question. rappelant au passage la soumis-
sion des penseurs americains ä Clausewitz.
Le chef a deux qualites. celle du coup d'ceil.
d'une intuition nourrie par la connaissance
theorique et la pratique. et la volonte, l'esprit

creatif d'une pensee positive tournee
vers la victoire. Le chef est un battant. Tant
l'apprentissage par l'erreur que lc dyna-
misme d'un superieur exigeant peuvent
permettre au chef militaire de s'ameliorer.

Le colonel Maihafer y ajoute la composante

du courage moral. et fait passer le

message sous la forme de ce qui pourrait
etre un contc militaire. Le bon y serait joue
par un commandant de groupe americain.
venu plaider aupres de son superieur. lc
mechant. le refus d'exccuter un ordre qu'il
jugeait aberrant puisque. en quittant ses

positions pour se retirer sur un nouvel
emplacement. il privait une unite sud-
coreenne de son appui de feu. et ce ä la veille
d'une offensive ennemie. Agissant ainsi. ce
lieutenant-colonel n'hcsita pas ä mettre sa
carriere en jeu. Son desinteressement et son
engagement total, sans esprit de recompense.

lui valurent. lc conte find bien. une
pluic d'ctoiles...

Periodix, IN" 2, 1989

On retrouve cet argument du courage
moral sous la plume du divisionnaire Liau-
dat. Responsabilite. pensee. action, ener-
gie. lc bon chef est tout cela. Alors. pourquoi

cette fächeuse habitude de se retran-
chcr derriere des montagnes de dossiers.
d'cearter la eonduite au profit de la
planification? En plus de sa formation. quatre
composantes influent sur lc comportement
du chef: le goüt des responsabilites. le courage

de faire confiance ä ses subordonnes,
le style de eonduite et l'art de prevoir. Un
«connais-toi toi meme». cn guise de rappel
de la necessite de se remcltre sans cesse en
question pour s'ameliorer.

Nous nc saurions clore cette rubrique
sans mentionner l'article du colonel Haus-
hecr sur les blindages reactifs sovietiques
et celui du major Geinoz. consacre ä la
dixieme division de montagne americaine.

S. Cz
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